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Président de la République 
part aujourd'hui 

pour la zone sinistrée 

.. PRIX 5 PIASTRES 

'Le général dit : 
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1 TEL.: 49442 

Directeur-Propriétaire: G. PRJMI 

DU S 01 R 

Vers Berbera 
Ankara, 8.- Le voyage du Président 

~e la République commence aujourd' 
:iui. La première étape en sera Yozgat. 
-..e voyage du Chef National se pro­
longera jusqu'à Çorum. Merzifon sera 
.aussi honorée de sa visite. 

Les dangers qui 
menacent lAngleterre 
Le général H. Emir Erkilet étudie, 

dans le cSon Posta', les chances d'un 
débarquement allemand en An~leterre. 

li souligne que l'usage de ctrains aé-

Pour la pacification de 
l'Europe danubienne 

et balkanique 
Bucarest désire un règlement 

pacifique avec la Bulgarie 
et la Roumanie riens:. composés d'un fort avion à mo­

teur remorquant un certain nombre de . Bucarest,, 8. A. A.- Rador corn irn­
planeurs on avions sans moteur serait j nique 

Les facteurs 
sur lesquels comptent les Anglais 
pour arrêter l'avance irrésistible 

des Italiens 
Conseil des ministres 

â Ankara 
particulièrement avantageux en l'occur- Les Roumains désireront toujours l'a- Londres, 9. A.A.- On apprend dans 
rence. Au moment opportun, on coupe mitié avec le~ B!.!lgares, déclarent les les milieux: autorisés de Londres que 

Ankara, 8. A.A.- Le conseil des m1-
ltlistres .s'est réuni cet après-midi sous la 
Présidence du premier ministre, le Dr. 
~efik Saydnm. 

les amarres qui relient ces avions sans milieux roumaine; bien informés, qui les Britanniques opposeront probable­
moteur à lenr remorqueur et ils se po- ajoutent que cei:te amitié est dictét>: par ment une r~sistance pour la défen5e de 
sent lentement sur le sol, avec aisance un long pao;sé commun, par les inté:éts Berbera, capitale et principal port de 
et facilité. du pré<;ent et les perspectives de l'avenir. la Somalie anglaise, le long de la chaîne 

c Se lancer d'un avion en marche, Dans cet esprit, nous sommes prêts de collines au sud de Berbera, attei-
même avec un parachute, note le criti- à liquider les litiges extsfa1ll entre gnant une altitude de 2.000 mètres. 
que militaire de l'important quotidien nous et les B 1 . .1 f. t Au sens propre du mot, on ne sau­
du snir, n'est pas à la portée de to 1t le ~ ga;es,. mais 1 •a~ rait appeler Berbera un port moderne, 
monde. Par contre, l'usage des plan~urs 1 rappeler qi•e l extmcfzon de ces '1- en effet, un navire ne peut pas ac­
e<Jt encore plus simple ·que celui des tiges qui engaeenl les intérêts natio. coster au quai, mais doit ancrer à en­
avions à moteur et la jeunesse alleinan'le naux des de.u:< pariies avec une ré- viron 400 mètres du port et être dé­
y es~ très entrainée. On n'au~a. d?nc pa.~ pcrcltssion profonde exige clrt; sacri- ~hargé au moyen de péniches, tandis 
hesom de rechercher des specialiste~ a Jices des deux côtés car il n'i C! as 'iue les passagers sont débarqués dans 

La lutte contre 
le "coup de fusil,, 

·- :"\~· 

Un conflit entre la Municipalité 
et le Defterdarat 

La lutte engagéê par la municipalité 
;.ontre les tenacit>rs de casinos qui pré­
ev;nt des clients de l'argent en plus du 
~nf se ~ourA~it acti~ement. Le direct~~r 

es . .service~ cconom1ques de la munic1-
1Pa_ltté, M. Saffet, qui inspecta avant-hier f 1r le casino de Suadiye, constata qu'à 

Occasion d'un concert de l'artiste 
~ùnir Nureltin, on délivrait des billets 

entrée à raison de cinquante piastres 
~t en avisa par téléphone le sous-préfet 

e Kadikôy. Celui-ci, accompagné d'un 
certain nombre d'agents de police, arriva 
"ur les lieux vers 22 heureo; .'30. Après 
avoir fait dresser procès· verbal contre 
,{t acte illégal, il rappela au public qu'il 

evail faire rabnttre de l'addition le 
,llrplus d'argent de!! billets. 

(' Sur ces e11lrefaites, quelques agents 
•seaux intervenant tentèrent de dresser 

Procès-verbal contre le directeur des 
~ervices économiques et le sous-préfet 

e .Kadikoy alléguant qu'ils avaient oc­
'(!as1onné d _s perles au Trésor en empê· 
chant de délivrer des billets à la porte. 
~ La majorité des clients du ca~ino firent 
h~battre de leur addition le .surplus du 
•Ilet d'entrée et certains autres se sont 

~dressés hier matin à ln sous-préfecture 
e Kadikoy en vue J e le faire récupérer. 
En ce qui concerne l'interve:ition de~ 

~ients du fisc, ln municipalité s'est dé· 
1D' lllise en contact à cet effet avec le 

efterdarat. 

A la suite de celte contravention, la 
11\unicipalité a frappé le casino d'une 
'~nction de fermeture pour 3 jours. Au<1-
8!lôt qu'elle prendra force de loi, le ca­
'1no sera fermé. 

.D'autre part, la sanction de fermP.ture 
~tise contr" le casino de Bebek <i.rant 
~té aprouvée par le Tribunal, cet établis­
'ernent restera f~mé les 18, 19 et 20 du 
ltiois . 

Le décès d'un jeune 
peintre turc 

cet effet. En outre, les planeurs abonde:1t j ' Y !' des barques. 
en Allemag-1e. Il n'ê;;t 2"Uère de ville qui de bonne entente sans . concessions Outre ces difficultés, le mousso~ ~ait 
n'en produise en ~randes séries. Et l'on ;nufoelles. Tout en manifestant r.os .age trois mois par an. Le mousson 
pourra en construire de~ di~aines de mil- bonnes dispositions en ce .sen!', n ous commence exactement le 15 juin et 
liers snr tolite l'étendue du territoire voudrions rencontrer chez 11~,. Bu/. souffle sans discontinuer jusqu'au 15 
occupé. d d. •t• bl bl sentembre . ...:?J gares es 1spos1 zons sem a es, <'c;r _,c~- d 

1 Les Anglais eux·m~ .1e5 m:dgré Ja l . d . la e ve:it, ont la véloc té atteint par-
. d d 1 a voie es concesszons mutudles est fols 109 kilomètres par heure, est o1a mnilnse es mers ont i s jouiso;ent ne 

considèrent pas impossible un débarque- la seule capable d'engendrer uni'! vent brtllant, qui raad pres:ioe lr.11Jos­
ment aérien sur leur territoire et ils enfe11te viable et fructueuse, entente slble n'importe quels travaux en masse 
prennent Jeun mesures pour y rési5ter. f désirée par les deux parties. sur le littoral. Les travaux dans le port 

L'ancien_ commandant en chef des fo:-- Eu ce moment, la Roumanie et la de Berbera sont sérieusement affoctés 
ces de terre anglaises, le g<;néral lron~i<le. Bulgarie peufJenl s'entendre seules par le mol<t'ian. 
anrès que l'on eut péniblement ramené ' . • . , . ' On upprend que la f..>ree Italienne qui 
e~ Angleterre sans canons et sans armes sans la par~icip~tion d un lzers l/ll.e~- est arrivée à Zeila était une colonne 
les troupes anglaises échappées de la co'7.q:1e. C est justement pourquoi d se1>tentrlonala consistant en deux ba­
balaille des Flandres et après q•1'il t>'lt serait désirable que les pourpariers talllons. Z aila n'ét11t pas défendue el 
été promu ma~èchal et ch~rgé de la . d,;_ I soient poursllivis sans que !es deux Il n'y avult rien qui put empêcher les 
fense. de. ln m;tropole, ~va1t pr?p.ose la parties pré 'ent l'oreille aux suggcs- Italiens da l'occuper. Il semble douteux 
conshlulton d 11ne armee motonsee de t. t d' il ~e cette force tonte d'llvuncer sui• B~r-
400.000 hommes. Il est cedain qu'une ion.> ver.an ai eurs. bora, par la route cêitlère longu) de 
pareille armée serait en mesure de se C'est également dans le mime es- pres11u1J 2S kilomètres et extrême n ent 
porter i~médiatem.ent a;1 po\nl m~n~cé , prit , ~oncfoer.t les milicu:r bie·, br- dllflclle • 
et de defendre efficacement .e territoire formes, que la Roumanie veut par-
métropolitain. Il s'agirait, en l'occurenc~. venir à une entente avec la Hon1.ric Le discours de M. Molotof et l'Iran 
Je 20 à 25 divisions rapides cuiras~ée~. ' 
Mais on ne peut créer aimi en un 011 Téhéran, 8. A.A.- Pars communique : 
deux m•>is ni une pareille armée, ni leo; La tension anglo-japonaise La presse iranieune, commentant les 
officiers supérieurs cl ceux de grade allusions faites par Molotov, commi-;~aire 
moyen nécessaires pour la comrna:ider. S b "t . aux affaires étrangères de l'U.R..:>,S., 
Après la défaite de Flandre, il faudrait 9COUrS ri annlQUOS dans son r.:cent discours au cours d ·H1 iel 

· d · ïl · Er • T h" K • Ch n il parla du survol de Bakou par 2 avions creer .e ~•en une pare• e an:nee. . · ce a C lang- a1- eK et se rcfërant aux cle"clarat1"ons de ceder-n'est la ni une chos~ facile, n1 une 1 
chose g11e l'on peut réaliser en un mo· T . . nier comme quoi l'Jra,n jugea néct>s'iaire 
ment. ok10, 8. AA. Stefani. - Le porte- de démentir ce fait, rappelle la rép rnse 

·--------------- 1 parole du min!stère des affai;es éèran- donnée il y a quelques semaine~ aux: 
Ce que Veut le Peuple gè:e'I japonais a déclaré à la p resse commentaires des journenu"< sovié t ique'I 

concernant le Livre Blanc allemand qlli 
t Ce •. , p e t que, d'aprb les clernière<J i•1formations n'a rien à voir avec l'lr:n et dit notam-e qu 1 n,, v u pas . . 

• . parvenues au rrou·1ernem~ilt Japonais, ment : 
Dans un remarqu:rnle art.ide, dont. nous 1 l' Anglei.erre continue::-ait à fournir de cNous étions persuadés qu':i•Jec nos ar-

nous réservon'i <le reproduire demain le , .d • T , . K . t ) bl t b" t d · 1 
t t · t · 1 M F rh R"fk" A t s' lai e a•1 gouvernement üe c:.11ang- ai- gumcn s va a es e. ien •'>~ es a ques­
ex e in egra • · a 

1 1 1 ay oc- Ch k . . lion s'était édaircie, q;.i ! notre pays 
cupe de certaines publications provoca- e ' crmtrairement a ses e::igagementv. n'étnil jamais entré <lan'i l ·~ combinai-
t ri ces qui .trahis'>ent la polit~que " de dé: I Le ~:>:rte·p.ar~~e a~out~ .fJUe cc~te si· sons et n'avait jamais dévié de sa stricte 
fense de 1 Etat comme aussi de,, pubh- tuahon doit etre eclauc1e u 1e fois pou!' neutralité· ' 
cations défaitist.es on .ilarmi~t~s. . 1 toutes car le japon ne pea~ plus tolé- Le quotidien < Ettelaat )1 écrit à ce 
. Dans les article~ de pohllque ~~te- rer, pour aucune rai;;on, qu~ le g•>U- sujet : 

neure, le" compatriotes redoutent d ctrc 1 t d T h" K . Ch , t" cHeureusement, Moloto._ au co:irs de 
entraines inutilement dans dt:s aventures vernernen e c tang- ai- • en: con l- son discours, releva qL1a du côté de 
du fait de tendances sentimentales 0 11 tinue de recevoir de l'aide étrang·ère l'Jrnn aucnn incident digne d'être relevé 

L •'>~ -M O d'opinions personnelles, qui lui permet de poursuivre !a guerre. n'est à signaler. Pour nous qui sommes t e jeune peintre turc, ilat zar, pro- l 
:sseur des Arb décoratis à l'Ecole des Un~ paroi~ 0•1. une. phrase provoquent Le contrôle japonais intéressés à a solidité de nos rapports 
Q~aiuc-Arts, est décédé avant-hier à l'hô- parfois des reacl1on-; 1nattend•1es. I d h" avec l'U.R.S.Su nous ne nous attendions 
•lal français où il était en traitement. 1 se pu 1e par 01o; es ar 1c es e s t l bl. f · d t" 1 t 1 en n OC me pas à autre ohose que cette confirma-
e défunt n'était âgé que de 35 ans. Il que les discuter ou le-; démentir est aussi Tokio, 8. AA.- Le général Vfohi- t_i_o_n_. ---------------

~\tait sei1 études en France. Cette mort grave que leur publication même. hara est parti par la voie des ah·s 
l>rérnaturée a produit une douloureuse im- Nous avons l'obligationde faire abstrac- pour Hanoi afin de :rer>rendre ses 
:ression dan'> les milieux artistiques de lion de notre personnaiité.Sonvent, nous fonctions de chef de l'inspectorat ja-
0trc ville. laissons courir la plume sans s woir rien L l. h. ponais en Indochine. Il s'était rendu " es funérailles ont eu 1eu 1er en d11 fond des que.:;tions. 

"'"êsence de camarades du défunt, les Or, aucun de no3 jour1ia•1x n'a jamais à Tokio pour soumettre 5on rapport 
'llernbres de l'Union des Peintres lndé- été privé des moyens de voir clair sur sur l'arrêt de'I envois de provisions au 
~endants, le directeur et les professeurs les problèmes nationaux, sans compter gouvernement de Choungking à travers 
"fl.Cl'Ecole des Beaux-Arts ainsi que dejque beaucoup de no, quotidien:. sont di- l'Indochine. 

0 nibreux amis et admirateurs du défunt. rigés par <les députés. 

Le Conseil des ministres se réunit 
demain en Italie 

Rome, 8. A. A. - La radio annonce 
que M. Muso;olini présidera une impor­
tante réunion du Conseil des ministres, 
samedi, et que des questions de grande 
importance pour le pays y seront dis­
cutées. 
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U~PBFSSH TURllllKDRCH MATIN 
• 

LA V 1 E LOC AL E 
LA MUNICIPAlllT& quinze mètres carrés ôe superficie aux 

Des accidents de la circulation Iles. La valeur estimative de ces ter· 

' .. • P boa1 
• -"'Cl ---- . -· ··--·------·-----

...._ ..... ~­
"""d.l"'•".c.r•t~ 
~Il Nti .. rd:a 

bw 8'qM fftlM~ 

'""~--

Après la ratification 
de la convention 

turco - allemande 

soit ta forme d'offensive qu'adopter~nt rains varie entre une quarantaine de li-
Depuis que la commission, dite des vres et 32 livres pour celui de Fatih • 

les Allemands, l'Angleterre ne sera pas autobus, est entrée en activité à la L'adjudication aura lieu le jeudi 15 cou· 
prise au •dépourvu. Municipalité, le nombre des accidents, rant au local de la Commission perma· 

~i l'on c-onsidère le développement en ville, a beaucoup diminué ainsi qu'en nente municipale. 
su1v1 par les événements, il y a lieu de témoignent les statistiques. 
s'attendre ;. ce que l'attaque contre les C'est il y a dix ans que ladite corn- Le nouveau pain 
îles britanniques soit menée parallèlement mission a été créée. Les rapports au sujet dn pain popu· 
avec l'action sur lt·s autres fronts, de fa- Cette année-là, c'est-à-dire en 1930, laire élaborés par les services de l'éco·· 
çon à revêtir le caractère d'une attaque pour le seul mois de juin, on avait nomie et de la santé publique à la mu· 
entièrement <totalitaire>. Tandis que les compté 58 blessés légers, 5 blessés gra- nicipalité ont été adressés au ministère 

Pourquoi l'accord limite-t-il les Allemands attaqut>ront les iles britan- ves et 5 morts par suite d'accidents de de !'Economie. D'une façon générale, les. 
échanges turco-allemands à un chi/- niyllt'S, les Italiens en feront autant en la circulation. En juillet de la même an- rapports en que::;tion sont positifs. On 
fre déterminé: 21 millions? M. Egypte, en Somalie britannique et au née, on avait enregistré 63 blessés légers, en attend un aussi de la direction de 
Asim Us l'explique : Kenia. En même temps, les forces aé- 8 ~rièvement el 2 tués. l'Hgiène du Vilayet. 

d d · · ricnnes italiennes et allemandes passe- Par contre, cl"tt~ année ces chiffres On escomptait qu'il serait possible de 
C'est que le nouvel accor est estme · 98 · d · · 1 

à la liquidation d'une série de com .... •es ront à l':ittaque de Gibraltar. ont sensiblement baisse' ; on compte en retirer pams, pro utts suivant a nou· 
...,. L J 1· d · d · 1 h · l' ff t 36 bl · l " · t 10 · · vclle formule, d'un sac de farine. On demeurés pendants à la suite de l'explo- . es t~ 1ens . ont é ja . ec enc_· e . ac- e e esses egeremen, gneve-

\: 1 p d t t t 1 t l · d · ·11 t n'est parvenu toutt·fois à en obtenir que:. sion de )a guerre. bon en ..,o_ m_a 1e. our mieux c.sonen .e_r men e mor , pour ce 111 e iu1 e . 
1 A l 1 b d b h 1 L 'd t d · t t t 97. Suivant l'ancienne formule, chaque sae-

Du fait du traité de commerce qui a ' ~s ng ms,1 y a eaucoup c pr_? a 1 •- e:. acc1 en s se pro msen sur ou donnait 94 pairrs. On sait que la nou-
ex "ire· en 1939, les deux pays avaient 1 tes q_ue le J. apon enl.re en action en entre I' Avenue des Banques et Karakôy, 

P E O l T h t l'A N t" B A · velle formule comporte cinquante pour "'ertai"nes cre·ances re'ci'proques. Certains xtrem_ e-
1
r
1
1enl en mcme tt'mps que es op ane e venue eca 1 ey. uss1 

'" f d A la commission a-t-elle interdit la circu- cent de farine de blé tendre et autant 
accords intervenus étaient devenus inap- orces e xe · • Jation des nutobus dans tout ce secteur. de ble dur. 
plicables. A tort ou à raison, l' Allema- C 'est pourquoi l'alt;tque, qui est sur Le prix de la farine subira une aui· 
:gne avait cessé de livrer, en raison de le point de commencer, constituera la Le prix des combustibles mentalion de vingt piastres. Mais en 
l'état de guerre, une série de choses ph:i se. finale et déci::.ive de la guerre. Et Les prix des combustibles présentent raison de l'accroissement du nombre de 
qu'elle aurait d6 fournir à la Turquie en 1 ""llt-~ +~e ÇNa+elle .1"_'r:0 rt:m! e au ~oi.it une hausse qui n'avait jamais été enre- pains obtenus de ch::tque sac, le prix du 
vertu des conventions existantes. En re- u· aectder d' d esline..!s c.fo r •·lle-ci... gistrée jusqu'ici en une pareille sai~on. kilo àe pain ne subira aucune différence. 
vanche, la Turquie refusait à 1' Allemagne .• Ainsi, le , çeki ll de bois de chauffage 
certains articles que celle-ci désirait. Un I M _9] 1 est à 400 piastres alors que l'année der- Les garçons de café roumains 
règle nent entre les deux pays, qui eut 1 KDA S b h D : K1'I nière, à pareille date, il variait entre 275 M. ReJiad F eyzi commente dans le 
tenu compte des nécessités de l'état de C--· --·-· a a ' ostas1 · d 300 piasties. < Son Telgraf ., les controverses aux-
guerre, s'imposait donc pour le rétablis- Le charbon de bois est aussi fort cher. quelles a donné lieu la pré:>ence des g-ar-
:iement de leurs relations normales. la Situation militaire Malgré que nous nous trouvons en plein çons roumains au casino du Taksim et~ 

La convention qui vient d'être con- <lans la saison la pins chaude de l'année, anlérieurf'rnent, au restaurant du salon 
clue est le fruit de 9 mois de négocia· en Afrique Orientale il n'a pas baissé à moins de 6 piastres. des voyageurs. Les clients sont obligé5 
1icns. Si elle est appliqué sans difficulté En gros, on le paie 4 piastres. . de s'adresser au personnel en français, 
durant un délai d'un an, comme cela est M. A bidin Da ver passe en revue On se demande, non sans une certaine faute de pouvoir se faire cOmpren~re en 
prévu,les empêchements qui, jusqu'ici du /es forces italiennes et anglaises angoisse, ce que seront les prix au. cours turc. Faut·il s'en indigner ? Notre collè· 
point de vue turc,s'opposaient à l'établi - t n présence en Afrique Orienlole: de l'hiver, si dès à présent ils atteignent .8ue estime que non et voici en quels. 
St'mf'nt entre les deux pays de relation" un niveau :iussi é levé. termes il s'exprime à ce propos : 
économiques normales, disparaitront. Mal~ré la maitrise de la mer, qui leur La Municipalité a t>ntrepris une en- t: li n'y a pas à Istanbul de patrons; 

Nous disons cdu point de vue turc . . permettai t d'envoyer t'n Afrique Orien- q:1ête à. ce propos. Elle. est. en train ni de garçons capables d'exploiter un 
Et cette réserve est réellement nécessaire. tille de grandes forces provenant de d enregistrer les stocks d1~ponibles chez casino moderne semblable à ceux d'Oc_. 
Car, il reste à savoir dans quelle mf'sure let• r ~ Dominions, lt·s Anglais se sont les. marchands ~e ~ombushbles, les prix cident. La raison en est simple_.: Jusqu'à 
la p0litique devant être appliqUl'. e à l'a· l iiissés prt' ndre au C:épourvu, sans pr: pa- q111 Y s~nt pratiques, etc.... . hier encore nous n'allions pa-; au casino 
venir par l'Allemagne, di1ns les relation!\ rdion ~uffisanle. On ne pouvait se pro· .Les resultats de c01~sta.lat!on qua sero.nt m:iis au café de quartier ; nous nous 
internationales est conciliable avec les curer des forces fort consiclérables rar faites seront communiques a la commis- accroupissions à terre et nous man• 
intt"i êts de la 'Re° publique turque. le systè me des eng-a&ements volontaires. sio~ de cont.~ôle, des prix. Les ~nlére~sés gions en puisant avec les doigt~ autour 

S . t t f . l . lt t bt D'autre l crt, l'Angleterre ayant tardé à affirment qu il n y a pa:; dt: speculahon, du plateau en cuivre. C'est dire que 
1 oueo1s esresu as o enus pen- 1 t · ·1·l · bl" t · l' l L. d , · · • • 1 

d t d, 1. t" d 1, d d ac.op er e service m1 1 aire o 1ga 01re, en occurrence, et que a uausse es l'art de l explmtant de casino ou d hote 
an un an app 1ca 10n e accor e ( <l t •t · t 1· ·1 · J3 f · · · · 1 h t' d f • t , h d · 

21 .11. t f hl b ces orccs e erre e c1en uni ces. r~ , pnx est consecullve a a c cr e u re I moderne na pas c ez nous e passe, pa5 
n.i ions son avora es, une onne elle a en\•oyé en Afrique Orientale des t d 1 · d' d d" · L · · d 

convention pourra être couclue pour ré- e e a main· oeuvre. . ,e tra ib_?ns. . e mente es .garçons qui~ 
f()lces très restreintes. Après la chute Vente de terrains 1 f t d R "' rler les relations économiques fut ures en- e· t;. non on a ai ven.ir e oum~nae pour ... 

tre nos deux pays. E.t il e:.t hors de àe la France, les Anglais ont ' · La municipaliic met en vente une sé- compte du casino du Taksim et pour 1 ... 
dollte que Ces. •elat1"ons, bas:..es Sltr l'1"11· seulement privés de !iOll appui en Afri- . d t . . i;:. h d b . Ak restaurant du salon des v_oyageurs est 

' ' aue, mais il leur a fallu même di1 iger ne e errams a ye 7.n e a<Ji, saray, d d If 
trrêt réciproque, se poursuivront. · Fatih et Cil1ano-ir ainsi qu'un terrain de e nous appren re ces a aires. ;, 

" \'f'rS les i le'> britanniques une parti t! de ____ h 

Nflu, pouvoni; a~surer dès à présent leurs divisions australiennes. Quant aux L " ' d • t 
l'opinion publique turque el les produc- 1 Dominions, leurs pré paratifs militaires a CO me 1 e aux ce n 
teurs turcs que, tnêtne pendiiot CCli an-1 sont enéore moins avi\ncés que ceux de 

"'bée~ de guerre européenne, il n'y a au· . li> Grande-Bi e ! a~ne . Leurs programmes actes d ,·vers 
cune difficulté à placer à l'étranger les 1 c 11 t été <lressès de {nçon ~. ce qu'ils ne 
:produits turcs. Et c'est là la preuve la puisçent constituer que l'été prochain .. __._ 
meill~ure de ce que, quelle que puisse une force dont on doive tenir compte. LA BACCHANTE 1 elle seru bujoura du même avis ... 
être l'issue de la guerre européenne, l'é- La plupart des forces d'Australie, de La femme Bahtiyar (H~ureuse l ) e~t âgée de POUR 2 LTQS. 
concmie nationale turque conservera la Nouvel!e·Zt'lancle et des Indes ont été t.0 à 45 ans. C'e,.t une femme malingrl', qui n'a Rasim el s:i maitres~e Ay~e • recevaient• , l'autre 
]>lace puissante et forte qui lui est pro- destinée!> à la défen!>e du Canal de Suez. gardé de sa beauté évanouie qu'u~e m~gniiique soir, dans l'humble chambre du "medrese»<leFatih 
-:pre au sein de la communauté humaine. On n'a guère constitué en Afrique Orien- paire d'yeux noirs. Elle ex.-rce 1 .. méti.-r de mor- qui leur sert dt' logement. Ils avaient un hôl• 

tale une force capable de tenir tête aux chaode ambulante aux envir<>ns d~ Sültanahmet, unique en la per«mne de leur voisin Ya~ar. 
J taliens. ce qui lui permet de gagner s:i \"Îe ... et aus~i de Naturellement, on ava t bu du raki. Et 1'011 

Les An\!:ai-; affirmaient qu'étant don- quoi se payl'r un yerre de vi~. le "oir ! . co11tinuait à <:n h ire. 
. I . J I . d 't Elle a contracte cette habitude, autrefois, en A un certaÎ:l moment, Raaim, :o;e fenchant sllf 

n,c adsai~on c ~ Plllte!, ontn~ tevai pas l compagnie de "'.ln amllnt. Puis celui-ci l'a quiUée. la toble, avança une trogne coupero1éc et turgef" 
La der "e' re phase de s alten re, pent1an un cer am emps en- . . . . . n1 . . . J• E.th" Mais elle est demt'urce fadele, elle, a la b)utealle! Cl'n!e vers Ya~ar. core, a une ac llon n envt~rgure en 10- , . . • • 8 h ~ 

1 t 1 . d 1 · L f t L autre soir, elle en avait ml' me ahu,.e. a - _ Si tu veux, lui <lit il, je te ~·ends pour > a QU erre eS $Ur 8 pie et tan!~ t~ts en~tiro1 .ns. e ai qnr.e; 1 tivar, 1trrêtée l"n pleine ru,., l'épaule appu•·ée contre L JI d • pourtan a aque 1 a ienne a comm ne . . . J tqs. l:t li e e ma mallre"e. 

Po •I t de COmme Cer S l" . ·r· d t 1 un mur, snterpellnit les passant": Suffoquée, Ay'ifl protesta. MaisRuim n'admet-n n 1 en oma 1e sigm te one_ , s.01 que. es - Si tu n'es pas Ull sui . fais comme moi, bois. . . ··4 

1 t 1 tait pas de discuHiun. li prélen<lat re..:ourir , _. 
t t pluies ne sont pas aus>1. v. 10 P.n. es <ans Et comme les cura·eu~ fai<iaient ··erde. autour · M Zekeriga Serte[ cons a e Ab t ' ' grands mu.ven< pour Io chntier. li mit la 1naiP • 

• · cette région q 1' en yssi~ue, sua encore de cette b:icchante, celle·,.i ~e mit à le~ iMulter 
qu e des noÜvelles concordantes P;· que les plu~eÎ ne c~ns:~tuenl pas un avec toute l'abondance puinarde dans laquelle •->~~:i~:a~: ·femane affolé~, intervt>ntion de Y•' 
venant de d foerses sources in i- oblttacle l~ee aux opera .'~no;:t . d excellent les commères de "in acabit. Pui~. notre . <l L ' t 1. to11t 

L lt t 1 !far pour ev1ler un rame. ,. urame eu aeu 
quent comme imminent le débul b es Aa fte.ns on oa. supclnorMI e. u nodm· 1 héroine fit une entrée sensationnelle dan~ un fllltre 1 -

ie en 11que nenta c. ais au e- . . d k" L <l<' même. II y en cul même deux! L'ivrogne be• 
de la dernière phase de la guerre. ' '1 f débit <li' vsn et rlemamla .. . un verre e ra 1• e 98 en effet fort grièvement, à la fûia sa maitres_, 

me.~irant, on peut supposu que eur o - . d 1. • d"t .. 1 t ·t pH cet 
1 

d• 
Suivant les hypothèse des diri~eants · é d f 1· · tenancier u aeu repon ' qu 1 ne enaa et ~on ami. Le juge du premier tribunal péna 

-autorisé-; anglais, il faut s'attendre à ce t ées. Etant donné le voisina e de la So- artac ": e qu. au e:neu_ra~ • ans. c a. 0 
• .. paix qui l'a entendu h'er a ordonné •on i11carce' 

"' fe ns1 ve t-st men c par t•s orces 1 mi-

1 

. 1 t , <l t d I' •t t :
1 

elle 1,. ' 

qu'une forrnid.ble attaiiue aérienne soit 1. f . d l g . f . trouvast,Bahhyar n avait rien de mieux a faire q11 a ration. 
ma te rnnca1se et e a v01e erree t h 11 1 EN"l"RE FRERES dl.r1"ge·e une de ces nu1"ts prochaines Add" Ab b [)""b · ·1 l" d rcn rer c e~ e c se couc ler. 

· ' l'i e a• jl C11tl1, 1 Y a,. lf':U e Le conseil était bon. La femme ne voulut pas 
'VCr~ minuit, simultanément contre toutes supposer que les force::. qui ont occupé en foire son J' rofit, ce en quoi elle eut évidem· 
les pnrties de l'Ano-leterre. Ces attaques z ·1 t ·t · d" · · · 1 f d 

h e1 a y on c e 1r1gees a a aveur e ment tort. Elle voulut au~si démontrer au patron 
seront intensifiées au point où la résis- ce chemin ?e fer. 11 y a lieu de pr~voir dl! l'établiuement qu'elle était parfaitement mai­
tance se révélera le plus faible et les bom- que les Italiens, avançant sur plus1eu~s tresse de 1es moyens. Elle ~·y prit de lo façon la 
bardiers Y concentreront leur oeuvre de colon!1es, Qccupero'lt. tou~e la S~mahe plas malencontreuse en battant violemment le brave 
destruction, jusqu'à l'aube, en vue d'y nnglaas~. Les Ang-lnts afiarmenl, 11 est homme. 
préparer la constitution d'une tête de nai, ~u'en raison de la configuration du Des gardiens de nuit et des agents, attirés par 
POJl~. Ver5 le mntin, on commencera à pays, qui est montagneux et du manque l'esclandre, arrivérent à temps pour arracher le 
y f.lire pleuvoir les parachutistes. Les de routes, les possibilités d.e mouvement cabaretier des maint de celte furie déchainée. 
-canons et le matériel seront débarqués offertes aux divisions cuirassées et mo- Bahtiyar a comparu devant le 1 cr tribunal 
de plnneun, remorqués par les avions. torisées sont limitées et qu'ils se réser- pénal de paix. Elle y a fait cette déclaration pour 
il.es /\nglais ont étudié toutes les formes vent de mener la guérilla. Mais cette le moins inattendue : 
d'attaque et ils ont fixé en conséquence forme de guerre est .insuffisante à arrê- - Je ne suis pn habituée à être à jeun. Je 
leurs méthodes de défense. Les ministtes h}T un adversaire supértcur en nombre suis venu au monde ivre et je mourrai ivre! 
.qui 0 ü pris la parole avant-hier aux "' · l 't ,,_ Le juge a ordonné son incarcération immédiate. 

... on- a Alt e ·en "t#ne PQI• b" · è 1 · d · Communes ont souligné que, qu'elle que On verra aen 11, apr s quti ques 1our1 e pri!!On, 

Ali, du village de SevindiLli, à Nuilli, fait ac' 
tuellement son service militaire. Profitant de c• 
foit, son frère M!!hmet avait envoyé des buffle' 
paitre dans le champ de l'absent. ., 

La femme d'Ali avait protesté, maie on av•1 

fait la tounle oreille. 
1 · Al" · ·11 • 111 li y a que ques iours, 1 revint au v1 age, • 
Q d •t . "t "t • dll 

Permiuion. uan 1 sut ce qua s e a1 passe 
1 o' ranl son absence, il entra dans une vio ante c 

!ère. Le soir même, ven 22 heures, il rencoritr• 
Mehmed devant la mo'<iuée et lui <lemonda cornpt• 

L I f ' • pl!J• de •es agiuements. autrci st une repon1e 
tôt h'llsive. Furieux. Ali le renversa alor:t1 d'uD' 
bourrade p11is il lui porta plu1ieurs coupa de coo• 

1,. . d t• ·- · d• ttau. Sans intervention c pay9an~, emo1 .... 
la sc~ne, il l'aurait certainemeJlt tué • 
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Communiqué italien 
L'avance en Somalie britannique 

Nouveaux bombardements 
de Wajir 

Quelque pDrt en Italie, 8 août. (A.A.). 
- Commun '1Ué No 60 du G.Q.G. des 
Forces Armées : 

Une de nos colonnes qui, il y a de 
bois jours, avait franchi la frontière 
de la Somalie britannique, a atteint la 
Iller et a occupé Zeila. 

En Afrique orientale, nos formations 
de bombardement ont attaqué l'aéro­
port de Wajir, détruisant au sol trois 
•ppareils et provoquant de graves 
dégâts et des incendies aux installa­
tions de la base. Un avion de chasse 
•dverse a été abattu au cours d'un 
e«>mbat. 

Des raids aériens ennemis sur Dire­
daoua et Massaouah n'ont pas causé 
de dégâts importants. 

En Méditerranée Orientale, un con­
•oi ennemi de cinq cargos escortés par 
des navires de guerre a été bombardé 
Par notre aviation. Deux cargos on,t 
ité atteints et sérieusement endom­
lbagés. 

Communiqués anglais 
Les incursions allemandes 

sur l'Angleterre 
Londres, 8. A.A.-Le ministère anglais 

de l' Air communique: 
Des bombes furent lâchées la nuit 

dernière sur diverses régions de la 
Grande-Bretagne par des avions en­
"etnis *volant iimlément. A part des 
fenêtres brisées, on signale peu de 
dégita, excepté dans ur.e ville du nord­
-t de l'Angleterre où un sanatorium 
et un magasin subirent des dégâts 
considérables. 

Dans une localité de l'Angleterre 
leptentrionale, des feuilles de propa­
tande furent lancées. 

Durant les opérations de la nuit, le 
laombre des victimes fut très petit. 
les seules personnes sérieusement bles­
~es furent quelques femmes qui se 
Promenaient dans la rue à la campa­
tne. 

Un convoi anglais violemment 
attaqué par des vedettes-torpil­
leurs et des avions allemands 
Londres, 8.A.A. - Communiqué de 

l'amirauté et du ministère de l'air : 
De bonne source ce matin, au cours 

des dernières heures d'obscurité, des 
ltanots-torpilleurs à moteur ennemis,ont 
effectué des attaques contre un de 
•as convois dans la Manche. Au cours 
de ces attaques, un canot-torpilleur 
~lllemand a été coulé et un autre en­
dommagé ; trois caboteurs faisant 
Partie du convoi ont été torpillés et 
~ulés. 

Les attaques aériennes sur ce convoi 
e«>mmencèrent ce matin et furent re­
laouvelées à intervalles pendant toute 
la journée. Les résultats des bombarde­
lllents ennemis ne sont pu complète­
lllent connus, mais plusieurs navires 
•ubirent des dégâts considérables dont 
U n'est pas encore possible d'en con­
llaitre l'importance. Un certain nombre 
de survivants et de blessés ont été 
déjà débarqués. 

les avions ennemis qui effectuèrent 
l'attaque consistai~. t en u 1 ce:-tai:t 
•ombre de bombardiers accompagnés 
de chasseurs monomoteurs et bimo­
teurs. Au fur et à mesure q-:e c.ha 1ul! 
•ttaque se déroulait, les formations 
ltllnemies étaient vigoureusement atta­
quées par les escadrilles de chasseurs 
de la RAF. De lourdes pertes furent 
ilafligées à l'ennemi. On n'en connait 
Pas encore les détails, mais il est déjà 
~nfirmé que 53 aviona ennemis furent 
-battus. 

Seize de noa pilotes de chasseurs 

Communiqué allemand 
Pose de mines devant les ports 

anglais.- Les bombardements 
d'usines anglaises 

Berlin, 8. A.A. - Le haut comman­
dement dt>s forces armées allemandes 

La guerre en Afrique 

A propos de la conquête 
de Zeila - --

communique : li semble bien que l'action entreprise 
Un de nos sous-marins a coulé S na- par les l!alit:'ns en Afrique Orientale et 

vlre11 marchands ennemis armés, déplu- qui a déjà abouti à des résultats impor­
çant un tonnage global de 16.000 tonnes. tants, tels que la conquête de Zeila et 

Dea avions allemands ont moulllé des d'Hargoisa, vise à incorporer la Somalie 
mines dans la nuit du 7 au 8 ao4t de• j b~itanuique . à l'F.tbio~ie itali~nn~ . et à 
vent plusieurs ports anglais et ont at- resoudre enhn le probleme de 1 umte des 
taqué dlfférer1ls ateliers d'armement, 1 trois Somalies, italienne, anglaise et 

1 f . ainsi que des batteries de D.C.A. et rança1se. 
des phare•. l li est indubitable que le partage de la 

Ont Hé bombardés les usines de mo- région en trois zones soumises à un ré­
teurs"l.eyland,,près deChester,les usines gime d'administration différent, sui va nt 
de moteurs "Vkkers-Arm stror,,près de ! les intérêts de leurs possesseurs respec· 
Yeo\•111, les atellers ponr la fabrleatlon tifs, a entravé singulièrement le relève­
d'avions près de Plymouth, des usines . menl moral et matériel du pays et le 
ensuite des batteries de la D. C. A. et développement du bien-être de la popu­
des phares près de Manchester, Cardiff, lntion. 
Dotthester el Plymouth. 1 Cette multiplication de frontièr~s arti-

L'enneml a survolé dans la nuit du ficielles, mal délimitées et qui d'ailleurs, 
7 au 8 aCldt avec quelques appareils le 1 ne pouvaient l'être aisément dans un 
nord et l'ouest de l'Allemagne et a pays aussi inhospitalier, et les déplace· 
lancé des bombes sans occasionner des menls perpétuels des tribus nomades qui 
dl!gAts sérieux. ! parcourent La brousse, ont donné lit•u à 

Dans an faubourg d'Essen, ainsi que de::s incidents fréquents, dont certains 
près de Dntteln, des habltat1011s ont Hé très graves. C'est iustement à cause de 
endommagées. J,es incendies provoqués cette situation que ce produi~it celui 
ont pu être rapidement mattrlMs par d'Oual-Oual. , 
la défense passive. Une grange a Hél S 1• b · · 1 
détruite. Deux avions ennemis ont été La orna te ri~anmque et surtout es 
abattus. deux ports de Ze1la et de Berbera cons-

tituent, avec Djibouti, les débouchés 
géographiques naturels des hauts pla-

sont actuellement portés manquants. teaux éthiopiens. 

Les incursions de l'aviation QUELQUES PRECF.DEN rs 
anglaise A la conférence de la paix, â Paris, 

Londres, 8 AA. - Le ministère <le:: après la guerre mondiale, lors de la <lis-
l'air communique : cussion du problème colonial, la <léléga-

Hier les bombardiers britanniques tion italienne, se basant sur les pro­
effectuèrent des attaques diurnes suri messes de compensatio_ns que comportait 
des aérodromes occupés par l'ennemi à le pac~e de Lon~re~, r~clama le rattache­

ment a la Somalie italienne de la Soma-
Cherbourg et Hamst~de (Hollande). lie anglaise avec Zeila et Berbera. Mai.; 

Au cours de la nuit, nos bombar-1 Lord Milner opposa à cette demande 
diers, quoique gênés de nouveau par le une fin de non-recevoir calégoriqut'. 
mauvais temps, attaquèrent une raffi- Plus tard, en 1935, en vue d'empêcher 
nerie de pétrole à Hambourg les l'explosion de la guerre italo-éthiopienne, 

h · l d K. l d d' • •t M. Eden proposa la cession de Zeila non 
c antters nava 1 e le et es epo s . l'i 1• • • l'F.th. · · t"t • 
d 

f . . H . . , pas a ta te, mais a 1op1e, a 1 re 
e ourn1tures a amm, a1n11 qu un de compensation pour la perte de !'O· 

certain nombre d'aérodromes dans le gaden qu'elle aurait dû céder à l'Italie. 
nord-ouest de l'Allemagne. Tous nos F.n réalité, cette offre aurait contribué 
avions rentrèrent indemnes. surtout à créer à l'Italie de nouveaux 
• Le commandement côtier signalè la soucis en plaçant _Zei~a sous !a d~minn· 

t d• • ·1 ff t h. i tion de son ennemi declaré, 1 empire du per e un avion qu e ec ua 1er un N. 
. d d l ...... egus. reconnaissance au- essus e a cou:: R 1 r , · 1 - 1 norvégienne. appe ons en m qu apres a conque e 

* de l'Ethiopie, en mai 1937, on conclut 
Londres, 8 A. A~ ~ Communiqué de l'accord Cerrutti-Strafford, q.ui adutorisafiit 

1 'Amirauté : l'Italie à diriger une partie n tra c 
éthiopien vers les ports de Zeila et de 

Des avions ciu type c:sku> de l'a- Berbera. Mais ces accords sont restés 
viation navale ont effectué avec suc- pratiquement lettre morte, car l'outillage 
cès une attaque contre un dépôt de de <'f'S deux ports a touiours été pi­
pétrolr à Dolvik à environ 8 kilo- toyable. Le but de l'Angleterre, en s'y 
mètre au sud de Bergen 3 réservoirs maintenant, était moins de s'en servir 

comme ct>ntre de pénétration et de tra­
de pétrole d'une capac~té totale de fic que d'empêcher une autre puissance 
70200 tonnes se trouvaient dans ce de s'installer sur le littoral méridional 
dépôt. On vit le plus grand de ces ré-1 du golfe d' Aden. 
servoirs exploser. Le deuxième fut RE.FLEXIONS MELANCOLIQUES 
gravement endommagé et incendié. Le DU REDACTEUR MILITAIRE 
plus petit réservoir, une station de DE. < REUTER~ 
pompes et la jetée furent très endom· r Londres, 8. A. A.- Le rédacteur m1-
magés. Des incendies importants écla-: -==x M" c= =='!!!'""­

tèrent et on estime qu'ils ont dû se gnaler. 
propager et causer la destruction to­
tale du dépôt entier. Tous nos avions 
r

0

evinrqit indemnes. 
••• 

Le Caire, 8, AA. - Communiqué of-
ficiel : 

Dans le déseri occidental, le 7 août, 
frontière entièrement calme. On con­
tinue à signaler des mouvements en­
nemis, particuli~~ement de tra:isports 
1DOtorisés. , 

Au Soudan, un raid aérien sans suc-
c ::CJ a été effect1!é s:ir Atba:-a, à part 
cda touL e:.t cal1ne. 

* * * Nairobi, 8. AA.-Communiqué officiel 
du soir: 

Bouna a été bombardé hier par 2 
appareils Caproni. Aucun dommage 
n'a été causé. Un soldat britannique 
a été légèrement blessé. 

3 -- BEYOGLU 

litaire de Reuter, discutant l'invasion de 
la Somalie britannique, écrit : 

cLa tâche du général de brigade Cba­
ter qui commande les forces a~'\umant la 
défense de la Somalie n'est pas facile, 
étant donné la supériorité numfrique de 
l'ennemi. Il ne peut espérer re.!evoir de 
nombreux renforts, pendant que la situa­
tion reste tendue dans d'autres régions 
du Moyen-Orient. Il sera obligé de 
compter sur son expérience des combats 
en Afrique, sur la qualité des troupes 
placées sous son commandement et sur 
les difficultés que créent aux envahis­
seurs le climat et le terrain <le la So­
malie >. 

-·•ss_ z• . 

Banca Commerciale ltaliana 
Capital entièrement ver!ié 1 

Lit. 65:>.000.000 

Siège central : MILAN 
F1liules dans toute l'Italie, Istanbul. hmir, 

Londres, New-York 
Bureaux de Représenutioo à Belirade et 

à Berlin. 
Créations à !'Etranger: 

BANCA COMMERCIALE IT rlLIANA 
(France) Paris, Marseillt', Toulou1e, 
Nice, Mt'nton, Monaco, Montecarlo, 
Canne.s,Juan-les-Pins, V illefrar.~he-sur­
Mer, Casablanctl, (Maroc). 

BANCA COMMERCIALE ITALIANA E 
ROMENA, Bucarest, Arad, Braila, Bra­

sov, Cluj, Costanza, Galatz, Sibio, Ti­
''lfIIÏche:ira. 

BANCA CAMMERCIALE IT ALIANA E 
BULGARA, Sofia, Burgas, Plovdiv, 
Varna, 

BANCA COMMERCIALE IT ALIANA 
PER L0 EGITTO, Alt•xandrie d'Egypte, 

Le Caire, Port·Sai<l. 
BANCA COMMERCIALE ITALJANA E 

GRECA. Athènes, Le Pirée, Thcsaa­
loniki. 

Bs nques Associées: 

BANCA FRANC ESE E IT ALIANA PER 
L'AMF.RICA DEL SUD, Par a. 

En Argentin" : Buenos-Aires, Rosario 
<le Sanlll Fe. 

Au Bré•il Snn-Paulo et S ... ·cursales 
' d'lns les principles villes. 

Au Chili ; S·uttago. Valp:irai o. 
En Colombie : Bogola, Barranquilla, 

Moclallin. 
I 

En Urugu-iy : Mote·11deo. 

BANCA o:;:LLA SVIZZERA 1 r A .!ANA 

Luctano, BelliaLona, Chia•~l· Locarno 

Zurich, MPndrisio 

BANCA UNGARO-ITALIANA S A. 

Budapest et Succurs:iles dans · '"S prin­
cipales villes 

HRVATSKA BANK D. D. 
Zagrt-b, Susak 

BANCO ITALIANO-LIMA 
Lima (Pere1.) et Succunales dans les 
principales villu. 

BANCO ITALIANO-GUAYAQUIL 
Gullyaquil. 

Siège d'Istanbul: Gahta. Voyv• da Cadùeai 

Karakoy P11las 

•- Téléphone : 4434S 
::;: Bureau d'labn ul: Al-'telnt-~n Ùan 

l~ 

Téléphone: 22900-3-lJ-12-JS 

Bure11u df' BeyoAlu : lstikl11I Cnt!t'e$l N 247 

Ali N"mik H1111 

Téléphone : 41040 
Location de CoHres-Forls 

Vente de TRAVELLER's CHEQUES B.C.I. 

et de CHEQUES-TOURISTIQ:JES 

pour l'Italie et la Hongri• 

Tt<:Lt- PHONE: lat. 688 

TELl<.:PHONE: 2t.\t0 

En Somalie, comme on l'avait pré­
vu, les colonnes ennemies s'arrêtèrent 
après la prise d'Hargeisa et d'Odwei­
na. On ne signala qu'une reconnais­
sance aérienne et peu de mouvement 
autour de ces localités. 

Istanbul-Galata 
lstanbul-Bahçekapi 
Izmir TKLEPllüNI<: ~ ~.33• 

EN EGYPTE: 

Dans la région de Burao et vers 
l'est, la situation est normale. 

FILIAi .E..,. DE LA DREHONER HANK A lJ 

CAIRl4: ET A ,\l..RXA . 'OR1il 

Au Kenya et en Palestine rien à si-

, 

Il 
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Vie Economique et Financière Parmi les Jeunes pilotes turcs 
ln1pressi_ons du camp d'lnonü 

Les nouveaux pourparlers 
avec la Roumanie 

Une d ·légation roumaine quittera de­
main Cor. :lantza à destination de la Tur­
quie. Eli~ se rendra à Ankara pour fixer 
les co:idi·ions de l'achat, par la Rouma­
nie, de c 1tons turcs dans le cadre de 
l'accord général sur les groupes d'arti­
cles à éc 11nj?'er, conclu par notre délé· 
galion q111 s'était rendue récemment à 
Bucarest. Les Roumains comptent ache· 
ter des q 1a:itité.l importantes de coton. 
Comme toutefois des ventes d'une cer­
taine ample:ir ont déjà été faites à la 
Yougosla\•Ïe, il apparait douteux que 
l'on pan·ienne à donner pleinement sa­
tisfaction aux demandes roumaines. En 
échange cl 1 coton et aussi de la laine et 
du mohair, nous importerons du pétrole. 

Après q.i'un accord aura été réalisé 
sur les m ltière.s premières textiles, on 
abordera l~s po11rparlers au sujet des au­
tres éc!::i ·1 ~e'> de marchandises envisagés; 
il s'agit d'exporter des poisson~, des 
peaux br.1tes, des denrées et des fruits 
secs ains: que de l'huile et de l'huile 
d'olives c:>ntre des planches, du bois et 
de la cell 1lose ainsi que contre un cer­
tain con ingent de peaux ouvrées. 

... Et ceux avec la Hongrie 
Après le-; Roumains ~t les Y ougosla­

ves, les Hongrois ont formulé le désir 
de conformer le traité de commerce exis­
tant aux conditions actuelles de'i trans­
actions i.iternationales. 

Ils offr •nt d'acheter en Turquie d'im­
portante~ quantités de coton, de mais, 
de grain•.:;; oléagineuses, de fruits secs et 
de tabac Je bonne qualité contre des 
produit.. industriels de tout genre, du 
matériel électrique et des autobus. E.n 

La presse turque 
de ce matin 
Suite de la 2me page ) 

l dépit des ventes faitP.i aux pays balkani­
ques et de l'Europe centrale, la situa­
tion dos stocks de matières permet de 
satisfaire aux propositions de'> Hongrois. 

On ajoute dan'! les milieux intéressés, 
qu'il sera po'lsiblo de placer entièrement 
tous nos stocks de matières premières à 
des conditions avantageuses. 

La Foire d'Izmir 
Le ministère du Commerce a jug.! op­

portune, cette année, une participation 
collective de nos Chambres de Corn· 
merce et de !'Indu.strie à la Foire Inter­
nationale d'Izmir. Le nombre de ces 
institutions qui participeront à la Foire 
s'est élevé à 40. Elles figureront dans le 
Palais de l'Expo5ition. .. 

M. Hakki Arman, technicien du minis­
tère du commerce, s'occupera de l'admi· 
nistration des pavillons. ,! 

ETRANGER 
La commission mixte italo-roumaine 

Rome, 8. A. A. - On annonce que 
le directeur gi!néral du bureau de-; trai­
tés du ministère italien des changes et 
dei devises, M. Dallolio, partira· aujo11r­
d'h11i pour Bucarest où il participera à 
la réunion de la commission mixte créée 
dan'> le but d'adapter les échanges italo­
roumains aux nécessités actuelles des 
deux pays. 

Les échanges italo-suédois -Rome, 8. A. A. - D<is dé)é,,.ation'> 
suédoise et italienne ont procédé ces 
jours-ci à un premier examen de la 
situation de'i échanges italo-suédois et 
ont suspendu hier leurs travaux qui 
seront repris l'automne prochain. 

sultat obtenu, la Bulgarie so.ilève à nou­
veau la question de Dédéagatch et atta­
que la Grèce, la Roumanie interviendra­
t-elle dans le sens prévu par le pacle 
balkanique? Alors qu'elle a préféré la 
voie de l'accord, lorsque ses propres 
frontières étaient en cause, pourrait-elle 
adopter une ligne de conduite différente 
et entrer en guerre contre la Bulgarie 
au profit de la Grèce? Ceci signifie que 
l'exii;lence normale du pacte est achevée 
et qu'il appartient désormais à l'hi<>loire ... 

Notre collèiue s~lami lzzet S.,.des q11i, 
en compagnie d'un ~roupe de journalistes, 
a visité le camp d'lnônü, rend compte 
de ses impressions dans l'<lkdam> : 

L'enseignement et les vols, écrit-il, 
commencent au camp tous les jours, à 
14 h. 1 2. Les débatants prennent les 
planeurs à la remorque, font de petit.. 
vols, les pins habiles se livrent à de'> 
vols plus sérieux. Ils s'élèvent à 300 à 
400 mètres; pendant 3 ou 4 heures, ils 
jouissent du bonheur de planer, entre 
leurs ailes, sans mote..ir. 

Les élèves et ldur travail 
Ce sont des je:mes gens dhlômés de.> 

écolec; secondaires ou encore d'un degr.; 
d'étude'! plus élevé. Les premiers sont 
des volontaire<;, aspirants aviateurs de 
réserve; les seconds se destinent à la car­
rière aéronautique et se préparent à l'ob· 
tention de leur brevet de pilotes civil~. 
D'ailleurs, ces derniers également font 
leur service dans l'aviation militaire. 

Le~ volontaires sont admic; au camp 
après un eicam n sanitaire très strict. Ils 
y sont sonmis, pendant toute la durée 
de leur. séjou~, a un contrôle sanitaire 
non mnms rigoureux. Tou'i gas;rnent au 
moins un kg. par moi-;; nombreux sont 
ceux qui gagnent 6 à 8 en troic; mois. 

Le plateau est d'ailleurs à une altitu· 
de d"' 875 m. Ses eaux et son air so1ll 
t~ès purs. C'est un des coins les p\u3 
pittoresques du pays. Et l'on y rencontre 
des jeunes gens venus de toutes les par­
ties de h Turquie. Le; uns se prdparent 
à être mécanicien'> à terr~, le;; autres 
mécaniciens de vol. Il y a aU':l':lÎ d.!s 
ëlèves télégraphistes, des élève'! pilotes 
et des élèvec; p:irachutistes. Les élèves 
pilote~ et parachutistes sont formés au 
camp ; les autres sont dirig~s vcn les 
écoles de l'armée. 

Un rendement surprenant 
Après avoir fait un vol à 8()0mètrec; au 

dessu-; du camp et de se,; envions, je ne 
puis détacher les yeuit du spectacle 
qu'offre le ciel. Le<s planeurs, semblables 
à des embarcations qui ont déployé leur 
voile sur un lac très calme, gliHent 
au gré d11 vent et leur ombre s'étend 
s•1r les flancs des montagnes abruptes. 
Plus haut, très haut, des avions font de 
l'acrolutie : looping the loop, glis'!ement 
sur l'aile, etc ... Ils foncent verticale:nenl 
vers le sol, se redr~ssent d'un moL1ve­
menl brusque, repartent comme <les flè· 
che~. 

On applique au camp des méthodes 
qui fournissent,dans un temps incroyable­
ment court, un rendement surp:-enant. 
Un aviateur est fo1·mé en un mois au 
minimum, en trois mois au maximum. Et 
ceux qui ont obtenu leur brevet en si 
peu de temps, continuent ensuite leur 
entrainement, en attendant que l~urs 
camarades aient également obtenu leur 
diplôme et développent leurs capacités . 

Une terrible ''punition" 
Voyez les évoluer, à 300 ou 400 mè­

tres: il-; n'ont littéralement pas envie 
d'atterrir. Depuis trois ou quatre heures 
il-; so:lt en vol, et n'en ont pl'> as'iez. 

Et voici que les journalistes sont pris 
par la contagion. 

- Qui veut faire un vol ? 
- Moi, moi ... 
La descente en parachute exerce aussi 

un attrait irrésistibl& sur nos jeunes 
gens. Ils sont des centaines de jeunes 
gens qui y aspirent. Qt1ant aux capaci­
tés de la jeunessse turque en matière 
aéronautique, elles sont démontr~es ie 
crois de façon suffisante par ce fait 
qu'un pilote peut être formê en deux ou 
trois mois. 

Le directeur du camp, Arif Doruk, e~t 
un administrate·lf excdlent. On constate 
à première vue l'affection et l'e3time 
donl tous l'entourent. 

Chacun de ces jeunes gens est un mor­
ceau de vif argent. 

- Comment faites-vous, dis-je, pour 
les avoir si parfaitement e::i main ? 

11 so1irit : 
- J'appliqae des châliement-. graves. 
- Le'>quels? 
- En cas de m1nq11~ment à la disci-

pline, 10 jours de privation de vol... 
N! pas voler un seul jour, c'est la 

pire des punition'>, au ca:np d'lnô11ü. F.t 
pers on ne ne veut l'encourir. 

Tous parachutistes 
L'excellent pilote qui m'a fait exécu­

ter le vol, Ali Yildiz, m'a dit : 
- Savez-vou'I, quelle est la proportion 

de5 aviateurs à l'étran;rer, qui se font 
parachutistes ? A peine 40 010. Il y a 
des tas de jeunes gens qui, le parachute 
replié sur le dos, une fois qu'ils sont 
parvenus sur l'aile, hésitent à faire le 
grand bond dans le vide. 

- Et chez nous? 
- Chez nous, la proportion esl de 

100 010, jeune'! fille'> comprises. 

et ne peut permettae, tout au plus, que 
de retarci"'r son avance en lui infligeant 
des pertes. Cette forme de guerre n'est 
efficace 'lue si elle est appuyée par des 
renforto;.!l serait possible aux Anglais de 
concenttu à Berhna de<: forces suffisan­
tes pour empêcher ce port de tomber 
aux mains des Italiens, mais cette hypo· 
thèse également parait assez faible. 

L'importance stratégique de la Soma­
lie anglai se n'est pa<ï très considérable. 
Son occupation ne permettrait pas aux 
Italiens de fermer complètement les por­
tes de la mer Rouge. A cet égard, la 
Somalie Française et la bac;e aéro·navale 
italienne ci' Ao;<;ab, en Erythrée, sont 
plus impo1 tantes. 

MARINE MARCHANDE 

Le nouveau barême des officiers 
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Mais dans le cas où les Italiens occu· 
peruient ln Somalie britannique, l'effet 
moral en serait supérieur à l'effet maté­
riel. 

Le nouvel ordre 
dans les Balkans 

M. H~eyin Cahid Yalçin se 
livre au.l: constatations suivantes: 

li y avait, dans les Balkans, un pacte 
balkanique. Officiellement, ce pacte sub­
siste. Mais nous ne saurions donner tort 
à ceux: qui affirment qu'il vit ses der­
niers jours. Le pacle était conçu sur la 
base du maintien du statu quo territorial 
de la péninsule. Les Etats signataires, 
tout en écartant l'éventualité d'une at­
taque d'une des parties contre l'une 
quelconque des autres plfrties contrac­
tantes, s'engageaient à s'unir à la partie 
attaquée dans le cas d'une agression de 
la part d'un autre Etat. En termes ~!airs 
cela signifiait : Dans le c~s. où la Bul­
garie aurait tenté de modifier par la 
force le statu quo balkanique, les Etats 
signataires se seraient opposés collecti­
vement à cette action. 

Maintenant, la Bulgarie, qui se trouve 
sous le contrôle de l'Axe, parait sur le 
point de réaliser l'une de ses revendica­
tions nationale-'>. La question de la Do· 
broudja disparaitra. Si, une fois ce ré-

Certains confrères ont annoncé qu'une 
crise d'officiers de la marine marchande 
se ferait ressentir ces temps derniers. 
Les départements intéressés démentent 
formellement cette information. Malgré 

Près de 300 soldats anglais 
auraient été interné:> en Suède - -

Ils sont rapatriés 
qu'un nombre relativement considérable T -

df '?ncien
1
s . o~ficiersd ~ien.t 

1
été. admis à 1 Londre,, 7. A.A. _ Un vapeur sué-

a1re va 01r eurs ro1ts a a reserve, ce dois arriva d"n ·t d d d 
l 

· . 1 • l . . .. s un po1 u nor e 
sont es navires p utot que es cap1ta1· l'Ecosse venant d p t· (F. 1 d ) 
nes qui font défaut. . .e~ e samo, . in a_n e , 

L 
. . . . . . et trU11..,portant tb soldats bnlanmques 

e m1mc;tere des communications se qui furent interne· . ...: · d t d' 
· d' T l t des offi- .s eu ..,ue e en re 1x 

p~eoccdupe1 am~ iorer ~hsodr D et treize semaines. Ils furent isolë:i entre 
c1ers e a manne marc an e. ans ce Trodi'hem et Na ·k l l' · b : 
b 

· d l . rv1 orsque armee n-
ut, on envi_sage e es soumettre a 11.n tannique fut évacuée. li en reste 111 à 

nouveau barcme. Comme par le passe, rapatr·i'er Lorsque 111 h ·1 · · · · d' l · ces ommes se-
1 s continueront a recevoir, m epen1 am- ront rapatri'c·s et Io •·1 t · · d 1 · f rsqu 1 s seron arn ves 
ment e eurs appom_tements ixes, un en Angleterre, la Suède lib-rera 70 avi· 
pourcentage sur le nolis. On esco:npte teitrs allemand · l · L. h ' f • 1 · · d {{' · tn ernes. es ommes 
qu une 0 1s. que a carnere es 0 • icie~s rapatriés aujourd'hui déclarent qu'ils 
de la manne marchande sera ctubhe fiircnt excepti'o li t b" t •t • · · d b hl 1 1- 1· . nne emen 1en rai es, 
ams1

1 
.sur es ases st~ es, es mp <;>mes tant en Norv"1ge u'en Su-de. 

de l ecole de la manne marchande et q · 
des mécaniciens ne céderont plus aussi 
facilemt>nt qu'ils le font maintenant à 
l'attrait d'autres professions plus lucra­
tives et seront plus étroitement attach-!s 
à leur carrière, qui est si belle. 

Le nouveau barême des offi~iers de la 
marine marchande entrera en vigueur en 
i uillet. 

Le duc et la duchesse de Wind.sor 
·aUX Bermudes 

Hamilton, 8. A. A. - Le duc et la 
duchesse de Windsor débarquèrent ici. 

A la Banque de France 
que 

com-
Londres, 9. A. A.- On apprend 

le Dr. ScheHer (?) a été nommé 
missaire à la Banque de France. 

La perte de ! '"Oswald" confirmée 

par 1 'Amirauté britannique 

Londres, 8. A.A.- La perle du sous­
marin britannique Oswald>, déjà an­
noncée par l'ltalie, est confirmée par 
l'Amirauté britannique dont le commu­
niqué déclare : 

Le sous-marin <Oswald"> qui opérait 
en Méditerranée, ayant tardé à rentrer, 
doit maintenant être considéré comme 
perdu. 

Le communiqué italien a déclaré que 
52 ofiiciers et matelots, y compris le 
commandanl du sous-marin, sont prison­
niers el indemnes. L'équipage compre­
nait 5 officiers t't. 50 matelots. !'!l • 

[LA BO.URSEi 
Ankara, 7 août 1940 -·-(Cours informatifs) 

Ergan i 

Londres 
New-York 
Paris 

CHEQUES 
Change 

1 Sterling 
l OO Dollars 
100 Francs 
100 Lires 
100 Fr .Suisses 
100 Florins 

Ltq. - 19.38 

Fermeture 

.. 

5.24 
132.-

2:>.52 

Milan 

Genève 
Amsterdam 
Berlin 
Bruxelles 
Athènes 
Sofia 
Madrid 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 
Stockholm 

100 Reichsmark 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 

Belgas 
Drachmes 
Levas 
Pesetas 
Zlotis 
Pengos 
Leis 
Dinars 
Yens 
Cour.B. 

0.9975 
1.675 
13.90 

27.'1050 
0.625 

3.'.l550 
31.0775 

31.005 

Sahibi : G. PRIMI 

Umumî Ne~riyat Müdürü: 
CEMlL SiUFl 

Münakasa Matbaas1, 
Galata, Gümrük Sokak No. 52. 


